
CUGAND 

Le patrimoine culturel sur le Chemin vendéen 

Le Chemin vendéen, long de 155 km traverse 28 communes et présente un intérêt patrimonial important.  
Ce document présente  une particularité souvent inconnue du pèlerin :  un fait historique, un objet d’art, un lieu. 

PLESSARD 

Cliquez sur la ville pour en savoir plus 

SAINT-HILAIRE DE LOULAY, PONT DE SENARD 

MONTAIGU-VENDÉE 

LA BERNARDIÈRE 



CUGAND 

Ce premier volet concerne la partie nord du chemin en décrivant l’insolite de Cugand. 

Entrons dans l’église Saint-Pierre. À l’extrémité est du collatéral sud, on découvre une peinture à l’huile d’un ano-
nyme italien du XVIIème représentant un pèlerin de Saint-
Jacques en prière aux pieds de la statue de la Virgen del Pi-
lar, image miraculeuse de la Vierge apparue à l’apôtre à Sa-
ragosse, au bord de l’Ebre, selon la tradition, le 2 janvier de 
l’an 40. La cathédrale actuelle de Saragosse bâtie à partir de 
1681, conserve dans sa Capilla de Nuestra Señora del Pilar la 
petite statue du XVème qui, sur son pilier et placée sous un 
dais d’argent, est revêtue d’une riche chape que l’on re-
trouve aussi dans la représentation de notre église du Nord-
Vendée. 

Pourquoi cette forme de vénération envers saint Jacques est
-

elle parvenue jusque-ici ? 

Cette peinture serait, d’après le livre « Cugand, pages 
d’histoire » de l’abbé Delhommeau, classée monument 
historique depuis le 26 mars 1993. 

Le pèlerin agenouillé devant le fameux «pilier» qui porte 
la statue de la Virgen del Pilar a tous les attributs d’un 
pèlerin de Santiago et la Vierge en question est bien la 

réplique de celle du célèbre sanctuaire de Saragosse. 

Est-il alors possible de savoir comment est arrivé en Ven-
dée, ce tableau d’un anonyme italien ? Est-ce un don 
d’une famille poitevine à l’église de Cugand ? Y a-t-il un 
rapport entre cette peinture et l’existence d’un culte de 
Saint-Jacques dans la ville toute proche de Clisson (église 
Saint-Jacques à l’entrée nord-ouest, dépendance de la 
grande abbaye de 
Saint-Jouin-de-
Marnes en haut-
Poitou) ? 

Il est évident qu’il 
serait inutile de 
vouloir démontrer 
que la paroisse de 
Cugand ait pu voir 
passer des pèle-
rins de Saint-

Jacques de façon un tant soit peu habituelle au moyen âge, mais il est inté-
ressant de constater la présence d’un culte, même «rapporté» sous cette 
forme, de cet apôtre dans le nord de notre Bas-Poitou. 

Jean-Pierre HURTAUD, 27 juillet 2026 
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Détail du tableau de la cathédrale de Saragosse,  

Église Saint-Pierre de Cugand, le pèlerin agenouillé. 



PLESSARD 

Le point de départ du chemin vendéen Compostelle—Mont Saint-Michel vers Compostelle 

Au départ du chemin vendéen, au lieu-dit PLESSARD , on découvre un ensemble composé d’un socle, cylindre et 

étoile taillés dans le granit clissonnais par Dominique BODET. 

On y lit l’inscription : 

 

 

 

 

 

 

«  Ici commence le chemin vendéen vers Compostelle «  

C’ est le point de départ d’un itinéraire de 150 km balisé par la coquille Saint-Jacques (directionnelle) qui traverse la 

Vendée du nord au sud jusqu’à Maillé / Bazoin. 

Dans l’autre sens, il sert également de repère aux marcheurs empruntant la Voie des Capitales vers le Mont-Saint-

Michel. 

 

Quelques unes des œuvres de l’artiste sont visibles à Clisson : 

*   St Jacques de Compostelle  ( rue de l’Espinosse ) 

*   La croix de Compostelle ( derrière l’espace Émeraude ) 

*   La borne jacquaire  ( Chapelle St Jacques ). 

Jean-Pierre HURTAUD, 27 juillet 2026 

 

Et la pensée du jour : 

« La pérégrination serait une forme de sagesse. Celle de l’effort, de la modestie et de la rencontre ».  

Pierre SANSOT      Écrivain  /  Poète, auteur des « Chemins aux vents » 
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LA BERNARDIÈRE 

La Bernardière pendant la Révolution 

 

Le 6 juin 1832 eut lieu l’évènement majeur de l’histoire de la Bernardière. Le manoir de la Pénissière fût le théâtre d’un des 

derniers combats du mouvement dirigé par la duchesse de Berry, la « Petite chouannerie ». 

La duchesse de Berry faisait alors une vaine tentative pour établir sur le trône de France son tout jeune fils Henri V, le futur 

comte de Chambord . 

Un groupe de partisans se retrouva encerclé à la Pénissière, par les troupes philippistes se tenant prudemment à distance 

après avoir réussi à mettre le feu au bâtiment. 

La quarantaine d’assiégés réussit à échapper aux flammes à la faveur de la nuit avant, pour la plupart, de prendre les chemins 

de l’exil. De la Pénissière brûlée , il ne reste que des ruines , les fermes et le porche de l’entrée. 

Jean-Pierre HURTAUD,  31 juillet 2026 
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 SAINT-HILAIRE DE LOULAY, LA LÉGENDE DU PONT DE SÉNARD : 

Le pont de Sénard enjambant la Maine est construit en pierre et daterait du Moyen Âge. Une légende locale ra-

conte que la construction de cet ouvrage étant difficile, l’entrepreneur appela le diable à son aide. Celui-ci accepta 

de l’aider mais exigea en contrepartie l’âme du premier passant. Le pont s’éleva alors comme par enchantement 

mais l’entrepreneur apeuré par son marché, appela à son secours la Sainte-Vierge qui fit passer sur le pont … un 

âne . 

Le démon, furieux jura que le pont ne serait jamais achevé et depuis, il manque toujours quelques pierres au Pont 

de Sénard . 

Jean-Pierre HURTAUD, 27 juillet 2026 
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 MONTAIGU-VENDÉE 
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